




















L
e 10 juillet, l’offensive de
l’Armée de Carélie fin-
landaise débuta depuis la 
région de Kitee-Ilomatsi
vers la rive nord-ouest

du lac Ladoga. Le commandant
du Lentorykmentti (régiment aé-
rien) 2 (LeR 2) assigna tâches et 
zones d’opération : Saarivaara-
K o r p i j ä r v i - K o l o s e n j ä r v i -
M a n n e r v a a r a -To h m a j ä r v i -
Pälkjärvi-Kakunvaara-Kaurila-
Matkaselkä pour les LLv 24 et 28.
Les deux unités devaient se relayer 
pour maintenir la supériorité aé-
rienne dans cette zone.

Le 16 juillet, le VIe Corps de 
l’Armée de Carélie arriva à la pointe 
nord du lac Ladoga et poursuivit le
long du rivage vers le sud-est.

Le 17 juillet, une paire de la
3e Escadrille menée par le lt Aarne 
Nissinen prit par surprise deux chas-
seurs MiG-3 vers Elisenvaara ; l’un 
parvint à s’échapper mais l’autre fut 
abattu. La patrouille du lt Reino
Turkki, de la 2e Escadrille, patrouil-
lait pour sa part dans la région de 
Jänisjärvi, où elle abattit trois chas-
seurs escortant deux bombardiers
DB-3. Une paire prit à partie les
chasseurs tandis que l’autre abattit
les deux bombardiers – le lt Pauli
Massinen, futur as, inscrivant la
première victoire sur son tableau
de chasse.

Le 23 juillet, le VIIe corps de 
l’Armée de Carélie arriva à hauteur 
de Säämäjärvi, un objectif intermé-
diaire, et le commandant en chef, le 
maréchal C. G. E. Mannerheim, y fitfi
stopper ses troupes. Le lendemain,
le VIe corps de l’Armée de Carélie
atteignit son objectif intermédiaire 

de Tuulosjoki, près du lac Ladoga,
et stoppa également.

Le 23 juillet, le 2/LLv 28 com-
mandé par le lt Reino Turkki menait
une reconnaissance vers Kuusjärvi 
lorsqu’il croisa trois bombardiers SB 
du 72e SBAP. Deux furent abattus
par le sgt Lehtovaara qui rapporta :

“Alors que nous rentrions de 
Mangna à 19 h 15 en volant à 2 000 m
d’altitude, nous avons rencontré trois 
bombardiers DB-3. J’ai attaqué ce-
lui à droite de la formation et, après
avoir tiré une rafale, il a pris feu ins-
tantanément et s’est écrasé. L’avion
qui était au centre de la formation,
et dont le train d’atterrissage était 
partiellement abaissé, a reçu les tirs 
de quelqu’un d’autre, sans résultat.
Quand ce tireur a dégagé, je me suis 
collé derrière le bombardier et ai tiré
une rafale, et j’ai observé des impacts 
derrière le moteur droit et le fuselage. 
L’avion est parti en glissade et s’est 
posé sur le ventre dans un champ.

Si j’en juge par la cadence de tir,
le mitrailleur dorsal utilisait une mi-
trailleuse de fort calibre ou un canon.
Mon avion était le MS314.”

Le 12 août, une patrouille du
1/LLv 28 fut engagée en combat au-
dessus de Vieljärvi par six biplans
Polikarpov I-15. L’un fut abattu par 
le s/lt Linnamaa et un autre s’écrasa 
à la suite d’une collision en vol. Il 
s’agissait d’un I-15bis piloté par le
lt V. P. Gordjun du 65e ShAP, qui 
réussit à se parachuter. Tous les
Morane 406 rentrèrent à leur base ;
le sgt/c. Jorma Norola, qui pilotait le
matricule MS301, eut à déplorer un
saumon d’aile droite détruit.

Le 17 août, une patrouille du 
2/LLv 28 menée par le lt Reino 
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Des pilotes de
la 2/LLv 28 à 
Karkunranta

le 9 septembre
1941. De gauche 

à droite :
From Lasse

Lehtonen, Urho 
Jääskeläinen,

Martti Inehmo et
Urho Lehtovaara.

HISTOIRE

Deuxième partie.
La guerre de Continuation bat son plein.
Les pilotes finlandais racontent leurs missions et fi
les affrontements avec les appareils soviétiques.

Par Kari Stenman. Traduit par Xavier Méal.

Le Morane 
sort ses griffes

MS 406 fi nlandais (1940-1944)fifi
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MS 406 FINLANDAIS 

À droite 
le MS327

de la 2/LLv 28 
à Viitana, en 

décembre
1941. Il était

piloté par Urho
Lehtovaara, 

qui revendiqua 
15 de ses

41 victoires 
sur Morane.

Le sgt Urho 
Lehtovaara 

(à droite) 
de la 2/LLv 28 

devant son 
MS 406 MS327 
à Karkunranta, 
en septembre 
1941. Il avait 

alors remporté sa 
10e victoire. 
À ses côtés 

Jaakko Paajanen, 
l’un des 

mécaniciens de 
son avion.

trophe dans un marais au nord de
Suojujoki. Le combat s’est déroulé
entre 50 et 300 m et le I-16 essayait 
de fuir en vol rasant. Le pilote a fait 
un bon atterrissage en catastrophe. 
Mon avion était le MS-607.”

Le 3 septembre, l’Armée de 
Carélie fit mouvement depuis 

adjugea trois, comme il le raconta à
son retour :

“De 13 h 45 à 15 h 20. Quand la
patrouille a attaqué cinq Polikarpov
I-16 par-devant et d’en haut en fai-
sant un demi-tonneau, l’un a tout 
de suite pris la fuite vers l’est. J’ai
réussi à m’en rapprocher et j’ai tiré.
Son moteur s’est mis à fumer et 

Turkki surveillait la région de 
Lahdenpohja quand elle surprit deux
Polikarpov I-16 dont l’un fut abattu
près de Lehtovaara. Puis la patrouille
se dirigea vers le lac Ladoga, où elle 
tomba sur deux hydravions MBR en
train de décoller, protégés par des na-
vires de guerre. Les MS 406 se mirent
en circuit d’attente un peu à l’écart 
de la zone. Une fois les hydravions 
en l’air, les MS 406 attaquèrent et les 
abattirent tous les deux.

MS 406 contre I-153 
“Chaika” et I-16bis

Le 20 août, une patrouille de re-
connaissance menée par le lt Reino
Valli de la 3/LLv 28 engagea cinq 
Polikarpov I-153 “Chaika” au-dessus 
de Rantalahti ; deux furent abattus,
dont un par le sgt Toivo Tomminen
aux commandes du MS318.

Le 21 août, une patrouille de la
2/LLv 28 attaqua près de Maaselkä 
six bombardiers SB escortés par
deux Polikarpov I-16. Un bombar-
dier fut détruit par le lt Massinen. Un 
peu plus tard, le cne Urho Nieminen
de la 3/LLv 26 mena, aux com-
mandes de son Brewster “Buffalo”,
trois MS 406 de la 1/LLv 28 sur
Suojärvi, où neuf I-15bis frappaient 
des positions finlandaises. Deux
avions soviétiques furent abattus 
avant qu’une paire de MS 406 de la
2/LLv 28 ne se joigne au combat et
fasse tomber un avion russe de plus.

Le 2 septembre, une patrouille
de la 1/LLv 28 menée par le lt Tuomo 
Hyrkki assurait la protection des 
troupes au sol près de Säämäjärvi 
quand six Polikarpov I-16 appa-
rurent. Le leader finlandais s’en 

COLL. KARI STENMAN
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Le MS314 de 
la 2/LLv 28 à 

Karkunranta en 
1941. Son pilote, 

Pauli Massinen, 
remporta dessus 

cinq victoires.

En septembre 
1941, le MS317

à Lunkula. 
Le chasseur était 

le plus souvent 
piloté par 

Paavo Myllylä, 
qui deviendra 

plus tard as sur 
Me 109 avec 
22 victoires.

Le MS315 (premier 
plan) et le MS329 

de la 3/LLv 28 
à Solomanni. 
Oskari Jussila 

pilotait le premier, 
Toivo Tomminen le 
second. Tomminen 

revendiqua 
six victoires sur 

Morane.

avions a rencontré cinq DB au-des-
sus de Pyhäjärvi, en chemin pour 
aller bombarder dans la direction de
Prääsä, à 3 000 m d’altitude. J’ai tiré
sur un des avions le plus en arrière,
qui a pris feu et s’est mis à fumer. Il 
s’est écrasé en flammes, sur le dos.fl

Nous avons poursuivi notre 
attaque contre un autre, qui est des-

Le matin du 12 septembre,
près de Pyhäjärvi, la patrouille du
s/lt Aarre Linnamaa de la 1/LLv 28 
engagea cinq bombardiers DB-3
qui se dirigeaient vers Prääsä. Trois 
furent abattus et un autre endom-
magé. Dans le rapport de combat de
Linnamaa, on peut lire : “De 7 h 10
à 8 h 30. Notre patrouille de trois

Tuulosjoki vers la rivière Svir, qu’elle
atteignit au matin du 7 septembre. 
Dans le Sud, les Allemands arri-
vèrent jusqu’à la pointe sud du lac
Ladoga et Leningrad fut assiégée.

Le 9 septembre, une patrouille
de MS 406 de la 2/LLv 28 engagea
neuf I-153 “Chaika” et autant de 
I-16bis du 155e IAP lors d’une opé-
ration offensive sur la rivière Svir ; six 
chasseurs soviétiques furent abattus.
Sur le chemin du retour, la patrouille
rencontra une formation mixte de
huit chasseurs russes, et détruisit 
un I-153. Le sgt/c. Urho Lehtovaara
raconta plus tard comment il obtint 
trois victoires ce jour-là :

“Après être arrivés sur la zoneA
désignée, menés par le s/lt Inehmo, 
nous sommes tombés sur neuf I-153 
et neuf I-16bis. Deux des chasseurs
I-16bis ont attaqué la paire arrière
de notre patrouille, leur tirant des-
sus depuis leur arrière. J’ai prononcé
une attaque de face contre ces deux-
là, visant l’avion de gauche qui a été
touché au moteur. Ce dernier a vite
cabré, puis est parti en piqué léger 
et a disparu, son moteur fumait for-
tement. J’ai ensuite immédiatement 
tiré sur un autre I-16bis, toujours de
pleine face ; il a été touché par une
longue rafale et s’est immédiatement 
écrasé. Derrière ces avions, se trou-
vait encore une patrouille de trois 
appareils, avec lesquels j’ai engagé 
un combat tournoyant. Et j’ai réussi 
à en abattre un dans un virage, qui a 
terminé à très grande vitesse dans la 
forêt. L’un des avions russes qui res-
taient s’est collé au ras du plancher et 
a rompu le combat, l’autre s’est plan-
qué dans les nuages. Mon avion était 
le MS304.”

COLL. KARI STENMAN
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MS 406 FINLANDAIS 

Le MS324
de la 3/LLv 28 

à Solomanni en
octobre 1941. 

Il était attribué 
en principe

à Pekka
Vassinen.

lage. Mon avion était le MS-607.”
Des archives russes récemment
rendues accessibles ont révélé que
les bombardiers abattus étaient trois
SB du 72e SBAP.

Le 15 septembre, la patrouille 
du s/lt Paavo Myllylä de la 1/LLv 28
engagea un bombardier escorté par
cinq MiG-3 du 179e IAP, volant en 
direction de Prääsä. Les MS 406
abattirent trois chasseurs russes.

beaucoup de fumée. Il a viré vers
le rivage du lac Onega et s’est posé 
en catastrophe sur le ventre dans 
un marécage près de Soksu. Les 
autres ont continué vers l’est - sud-
est au-dessus du lac Onega. Sur le 
chemin du retour j’ai vu un hydra-
vion à Bubnova.

J’ai pris quatre ou cinq trous
dans mon avion. L’un traverse un
point d’attache d’un tube du fuse-

cendu au ras du sol. Nous avons tiré
dessus comme nous venions de le 
faire sur le premier. Alors les trois 
autres DB sont venus sur notre côté, 
et je me suis mis en position derrière
eux. Le s/lt Myllylä et le sgt/c. Tani
ont abattu leur avion, probable-
ment dans le coin de Lohijärvi. Je 
suis monté un peu et ai remué mes
ailes pour attirer leur attention, mais 
ils ne m’ont pas remarqué et ont fait 
demi-tour.

Au même moment, une dizaine
de I-153 sont arrivés sur eux depuis
très bas. Ils ne m’ont pas vu et j’ai 
continué à poursuivre les trois DB. 
J’ai réussi à en toucher un quand un 
autre s’est approché de moi par le
côté. J’ai aussi réussi à l’atteindre et 
j’ai épuisé toutes mes munitions. Je
me suis écarté et j’ai observé que le 
premier avion sur lequel j’avais tiré 
fumait toujours et avait une jambe
de train d’atterrissage qui pen-
dait. L’autre avion a alors dégagé

MS 406C1 du cne Martti Kalima de la 2/TLeLv 14 à Tiiksjärsvi en juin 1944. 
Seul as de son unité, il compte un total de 11 victoires dont 6,5 sur MS 406. 

VVININCENT DHORNE

SA-KUVA

“ Juste après m’avoir 
dépassé, il est parti 
en vrille et a explosé 

au sol ”
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Le MS-607 
de la 1/LLv 28
à Viitana le 
17 mars 1942. 
Aarre Linnamaa, 
son pilote, 
remporta 
au total
six victoires 
sur Morane.

Le MS318 avec 
sur la dérive 
les huit marques 
symbolisant 
les succès 
de son pilote, 
Martti Inehmo.

ligne de mire et j’ai tiré, mais sans 
le toucher, car j’étais trop loin. Ma 
seconde rafale a touché le fuselage
derrière le pilote. Puis je me suis mis
juste derrière, mais nous étions alors
directement en direction des troupes
et je ne pouvais donc pas tirer.
Durant la ressource, j’ai repris l’en-
nemi en ligne de mire, mais l’avion
qui se trouvait devant est venu direc-

attaqués. J’étais à 1 500 m d’altitude et 
l’ennemi à environ 300 m. Je me suis 
mis en piqué vers les deux chasseurs 
et ai appelé à la radio pour que les 
autres me rejoignent. Mon émetteur 
était hors-service et ils ne m’ont donc 
pas entendu.

L’avion juste devant moi a com-
mencé à tirer sur une colonne de che-
vaux et de camions. L’avion le plus
en arrière a largué quatre bombes

Deux le furent par le s/lt Paavo 
Reinikainen :

“De 16 h 20 à 17 h 35. Nous étions 
en patrouille de Sotjärvi vers Prääsä
quand j’ai été attaqué de devant et de 
dessous. Je n’ai pas vu mon assaillant,
mais ceux qui se trouvaient derrière
moi l’ont attaqué. Le sous-lieutenant 
Myllylä a attaqué un bombardier DB.
Puis j’ai vu trois chasseurs et immé-
diatement après deux de plus que j’ai 
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MS 406 FINLANDAIS 

Le MS325
et le MS328

de la 1/LLv 28
prêts 

au décollage
à Viitana,
le 17 mars

1942. 
Le MS328 porte 

encore son
camoufl agefl

français.

Le MS-606 
de la 2/LLv 28. 

Son pilote, 
Reino Turkki, 

commanda 
la force aérienne 
fi nlandaise entre  

1964 et 1968.

écrasé dans la forêt. Il a explosé et a 
pris feu. Mon avion était le MS327.”

Le 19 octobre, la patrouille du 
lt Aarne Nissinen de la 3/LLv 28
menait une mission de recherche
vers Poventsa quand elle intercepta
un avion de reconnaissance R-Z qui
fut abattu. Deux I-153 “Chaika” ap-
parurent alors, qui furent également
abattus. Le sgt Toivo Tomminen
raconta comment il abattit le R-Z et
un I-153 : “De 13 h 10 à 13 h 20. J’ai 
aperçu au sud de Poventsa un R-Z 
se dirigeant vers Poventsa. J’ai piqué
sur lui et ai tiré une rafale ; ses deux 
ailes de gauche se sont rompues et 
l’avion s’est écrasé dans un lac. Puis
j’ai vu deux I-153 qui décollaient de
l’aérodrome de Poventsa. J’ai atta-
qué le dernier aussitôt qu’il a quitté le
sol. J’ai tiré une rafale de derrière ; il 
s’est écrasé sur le nez dans un champ.
D’évidence, j’ai touché le pilote.

Alors que je tirais sur le I-153, 
des morceaux s’en sont détachés, un
bout de revêtement a percuté mon 
aile droite et s’est fiché dedans. Pas fi
d’autres dommages. Mon avion était 
le MS315.”

Bientôt l’hiver arriva et les mau-
vaises conditions météo, avec les
chutes de neige, empêchèrent les 
deux belligérants de lancer leurs
avions. Les MS 406 ne revendi-
quèrent que deux victoires durant 
le mois de novembre.

au moins cinq I-18. Dans le combat 
tournoyant qui a suivi, j’en ai abattu
un depuis son arrière à 20-30 m de
distance ; j’ai observé des obus tou-
cher son fuselage, il s’est alors mis
à beaucoup fumer et est parti en
embardée dans un nuage.

J’ai commencé un virage pour 
le voir sortir du nuage, mais j’ai été 
attaqué par un autre chasseur. J’ai
poursuivi le combat tournoyant 
avec celui-là et, après un moment,
un autre I-18 s’est joint à lui. Ils ont 
essayé de couper ma retraite vers
l’ouest et j’ai dû faire des manœuvres 
évasives jusqu’à Soralahti, où j’ai pu 
en abattre un de face. Il a alors cabré 
et est parti en piqué avant de s’écraser 
dans l’eau près d’une île.

J’ai poursuivi le combat tour-
noyant avec l’autre à 600 m d’abord, 
mais il m’a contraint à descendre
sous les 100 m. Finalement, j’ai
réussi à placer une rafale par un tir 
en déflexion de la gauche et par-
dessous, et il a viré en fumant et s’est 

tement sur moi ; j’ai viré vers lui et ai
tiré une courte rafale de face. Le pre-
mier avion étant toujours dans mon
travers, je me suis dirigé vers lui. 
Celui qui venait vers moi est passé
à 50 m sur ma droite et j’ai alors vu 
qu’il avait un moteur en ligne et un
poste de pilotage fermé. Juste après
m’avoir dépassé, il est parti en vrille 
et a explosé au sol. J’ai gardé l’autre
dans mon viseur et ai réussi à lui tirer 
dessus depuis son arrière, mais mon 
canon s’est alors enrayé et je me suis 
mis à l’écart quand il a rompu vers
l’est. Son avion ne fumait pas, il ne
ralentissait pas, mais il avait pris
des obus de 20 mm dans l’arrière
du fuselage.

Ces avions russes étaient bien 
camouflés et ne portaient pas de co-fl
cardes sur les surfaces supérieures. 
Juste un point irrégulier sur le côté du
fuselage. Mon avion était le MS317.”

Quatre MS 406 
abattent six MiG

Le 1er octobre, le VIIe Corps 
de l’armée de Carélie commença à 
occuper Petrozavodsk et continua 
d’avance vers le nord le long du
rivage ouest du lac Onega, en direc-
tion de Karhumäki à la pointe nord. 
Le LLv 28 assurait sa protection
aérienne.

Le 9 octobre, une paire de 
MS 406 de la 2/LLv 28 tomba sur six
MiG en train de monter au-dessus 
de Suopohja. Quand le combat dé-
buta, une autre paire de 406 arriva ;
tous les avions russes furent abat-
tus. Le s/lt Martti Ihehmo  abattit en 
deux et en endommagea un :

“Nous étions à 8 km au nord deNN
Suopohja quand j’ai aperçu dans la 
direction de Suopohja un chasseur 
ennemi en montée. J’ai pris plus 
d’altitude et l’ai attaqué de face, mais 
j’ai dû dégager sur le côté. D’autres 
avions ennemis n’arrêtaient pas de 
décoller et, à un moment, j’ai compté 

SA-KUVA
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À suivre

“ Un morceau de 
revêtement a percuté 

mon aile droite et s’est 
fi ché dedans ”
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Aaro Nuorala 
était le pilote 

régulier 
du MS-611. 
Il remporta 

au total 
14 victoires.

au-dessus de Petrovkiy Yam. Lors du 
combat qui s’ensuivit, les deux chas-
seurs soviétiques furent endomma-
gés, mais le MS 406 du lt Kalliomäki 
fut touché et son pilote blessé. En 
panne d’essence, Kalliomäki fi t un 
bon atterrissage forcé à Pyhäniemi. 
L’avion du s/lt Estama fut touché 
au moteur et entra en collision 
avec l’autre chasseur ennemi dont 
il endommagea la queue. Estama 
réussit à se poser en catastrophe à 
Karhumäki.

Entre de bonnes mains, le 
Morane 406 demeurait néanmoins 
efficace, comme le prouvèrent 
les événements du 7 mars, quand 
le commandant du HLeLv 28, 
le maj. Auvo Maunula, mena 
six Morane 406 en mission de 
reconnaissance sur Lintujärvi et 
Kärkijärvi, qui affrontèrent sept 
“Tomahawk”. Deux avions sovié-
tiques furent abattus, et trois autres 
endommagés. Maunula rapporta :

“De 11 h 05 à 11 h 20, altitude 
30-2 000 m. J’effectuais une recon-
naissance sur les aérodromes avec 
six avions. En approchant de l’aé-
rodrome de Maaselkä, j’ai aperçu 
deux P-40 “Tomahawk” à basse 
altitude, qui étaient attaqués par 
deux MS 406. C’est alors qu’un 
“Tomahawk” a décollé, suivi de 
deux autres. Sur ma droite et plus 
bas, j’ai aperçu un avion en montée 
et en virage, j’ai tiré dessus mais je 
n’avais pas une bonne défl exion car 
je ne pouvais voir clairement le point 
lumineux du viseur (le verre teinté 
était en position abaissée). Puis de 
nouveau j’ai aperçu sur ma droite un 
avion en montée et en virage ; je lui 
ai envoyé deux rafales et ai touché 
son moteur qui a laissé échapper des 
bouffées de fumée. L’avion a cessé 
de virer et est parti en léger piqué. Je 
me suis collé sur son arrière et ai tiré 
plusieurs rafales depuis une courte 
distance jusqu’à ce qu’il se mette à 
piquer à la verticale, puis je l’ai dé-
passé. J’ai suivi sa trajectoire après 
avoir redressé, ai vu le pilote sauter 
et l’avion s’écraser dans une forêt et 
prendre feu.

Devant moi et plus bas, j’ai vu un 
avion faisant une brusque ressource. 
J’ai piqué à sa poursuite, ai réussi à 
me mettre derrière lui pour ouvrir le 
feu à une distance d’environ 75 m et 
le toucher au fuselage. Je n’ai pas pu 
observer le résultat ; j’ai dû piquer tant 
j’avais perdu de vitesse. L’avion en-
nemi est passé sur l’aile et a piqué. J’ai 
aperçu un MS 406 tirant sur un appa-
reil à basse altitude. L’avion a laissé 
échapper un léger panache de brume, 
alors que le MS 406 perdait du terrain 
par rapport à lui. L’avion a pris la di-

L
e 16 juin, le col. Richard 
Lorentz qui commandait 
depuis déjà longtemps la 
Lentorykmentti 2 fut trans-
féré au quartier général des 

forces aériennes pour y prendre la 
fonction d’inspecteur de la guerre 
aérienne et le lt-col. Raoul Harju-
Jeanty le remplaça. Sa première 
tâche fut de redéfi nir les missions 
du régiment comme suit : le LeLv 16 
fut chargé des reconnaissances sur 
les convois, ports et vaisseaux sur 
le lac Onega, la photographie des 
embouchures des rivières Vodla 
et Vytegra, le bombardement 
des ports, jetées et entrepôts de 
Tsolmutsa, ainsi que des rivières 
Vodla et Vytegra ; le LeLv 28 rem-
plissait les missions d’escorte en 
fonction des besoins, en plus des 
missions d’interception.

Trois jours plus tard, le comman-
dant en chef des forces aériennes 
donna l’ordre d’économiser le carbu-
rant. Le LeLv 28 ne fut dès lors auto-
risé à décoller pour des interceptions 
ou des escortes que sur ordre du 
commandant du LeR 2. Le secteur 
du lac Onega, déjà tranquille, n’en 
devint que plus calme, et un seul 
affrontement, sans résultat, se pro-
duisit durant le second semestre de 

1943 : le 3 septembre, le maj. Auvo 
Maunula mena une patrouille de la 
3/LeLv à l’attaque d’un hydravion 
russe repéré sur le lac Vodlozero. 
Le sgt Oskari Jussila revendiqua un 
hydravion MBR détruit alors qu’il 
était à l’ancre.

L’année 1944 débuta aussi tran-
quillement. Le 14 février, les esca-
drons de première ligne reçurent de 
nouvelles désignations, le préfi xe in-
diquant leur rôle. Le LeLv 28 devint 
Hävittäjälentolaivue 28, HLeLv 28 
en abrégé

Des MS 406 
bien fatigués

Les Morane 406 étaient alors 
déjà bien fatigués et obsolètes. Lors 
d’essais menés par le HLeLv 28, il 
fallut se rendre à l’évidence qu’au-
cun des avions de l’escadron ne 
pouvait excéder 350 km/h de vitesse 
maximale au niveau du sol. La si-
tuation des MS 406 ne cessa ensuite 
d’empirer.

La mission de reconnaissance du 
6 mars est un bon exemple. Une paire 
de Morane 406 de la 3/HLeLv 28 
survolait les routes en direction de 
Uikujärvi lorsqu’elle fut attaquée 
par une paire de P-40 “Tomahawk” 

HISTOIRE

Quatrième partie.
La guerre soviético-fi nlandaise bat son plein. 
Dans les airs un nouveau venu apparaît, 
le Morane “fantôme”…  Par Kari Stenman. Traduit par Xavier Méal.

Le Morane 
sort ses griffes

MS 406 fi nlandais (1940-1944)

TOIVO VUORINEN
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Lars Hattinen à Hirvas, devant 
le MS317 de la 1/LeLv 28 

pendant l’été 1943. Les MS 406 
fi nlandais étaient toujours 

engagés en opérations contre 
les Soviétiques.

FANA557_P68A71   69 11/03/16   16:30



MS 406 FINLANDAIS 

Le capitaine 
Martti Kalima 

devant le 
MS-622 en juin 

1944. Kalima 
revendiqua 
six victoires 
sur Morane 

et 11 au total.

d’évidence pas vu, ce qui m’a permis 
de facilement passer sur son arrière. 
Il s’est mis en léger piqué en direc-
tion de l’est et a essayé de s’échapper. 
J’étais environ à 100 m derrière lui 
lorsque j’ai jeté un coup d’œil dans 
mon rétroviseur et vu dedans le nez 
d’un avion ennemi en même temps 
qu’une rafale me frôlait. Je me pré-
parais à une manœuvre pour le dé-
crocher, mais, dans le rétroviseur, je 
l’ai alors vu basculer sur la droite en 
laissant échapper une fumée noire. 
J’ai pris une nouvelle visée sur celui 
devant moi et tiré une courte rafale. 
Des pièces se sont détachées juste 
en arrière de son cockpit et l’avion a 
légèrement cabré en basculant sur la 
droite. J’ai tiré une nouvelle rafale à 
60 m, et l’avion a pris feu d’un coup 
puis est parti en vrille.

Les chasseurs ennemis avaient 
des traceurs fumigènes. Les avions 
semblaient maladroits. Pas de dom-
mages à mon MS-326.”

Lors de cette mission, Kalima 
acquit le statut d’as. Il revendiqua 
d’autres victoires par la suite et de-
vint l’as de son unité, et aussi le seul 
as fi nlandais sur Morane.

De façon générale, les chances 
d’obtenir une victoire en combat 
aérien étaient devenues rares, car 
l’espace aérien du sud de la Carélie 

Le 5 novembre, la paire de la 
1/LeLv 14 menée par le lt Martti 
Kalima effectua une reconnais-
sance sur Segozero, où elle tomba 
sur un LaGG-3 qui évoluait seul. Un 
autre Lavochkin apparut ensuite. 
Les deux furent envoyés au tapis. 
Comme cinq autres chasseurs sovié-
tiques apparurent alors à l’horizon, 
les Finlandais décidèrent de dispa-
raître vers Tiiksjrvi. Kalima raconta 
ainsi la première victoire de l’esca-
dron sur MS 406 : 

“De 11 h 55 à 13 h 40. Je patrouil-
lais avec le sgt Leino à 2 500 m d’alti-
tude à l’ouest de Voijärvi, en direc-
tion de l’est. Du nord est apparu un 
LaGG-3 qui s’est retrouvé pratique-
ment en position d’ailier de Leino, 
qui lui se trouvait sur ma droite et en-
viron 200 m plus bas. Leino a essayé 
de passer derrière le LaGG, mais le 
Soviétique l’a évité en montant vers 
moi en virage. Le pilote ne m’avait 

rection de l’aérodrome, j’ai piqué à sa 
poursuite et me suis retrouvé à envi-
ron 100 m derrière lui ; j’ai tiré, mais il 
ne me restait des munitions que dans 
mes mitrailleuses d’ailes. J’ai vidé ce 
qui me restait et, quand je suis arrivé 
en bordure de l’aérodrome, j’ai fait 
demi-tour. L’avion a continué à voler 
vers l’ouest.

Durant les derniers moments du 
combat, deux autres avions sovié-
tiques ont décollé, donc sur la foi de 
ce que j’ai pu voir, il y a eu jusqu’à 
sept avions ennemis en l’air. Aucun 
appareil n’a atterri durant ou après le 
combat. Quand j’ai donné l’ordre de 
rompre par radio et que j’ai indiqué 
le lieu de ralliement – nous étions 
dispersés car les “Tomahawk” 
s’étaient battus individuellement 
dans la phase fi nale du combat –, je 
n’ai aperçu que deux avions ennemis 
en l’air.

Les “Tomahawk” me sont ap-
parus agiles et ont un bon taux de 
montée, mais leurs pilotes n’ont pas 
exploité ces caractéristiques dans le 
combat vertical. Ils volaient disper-
sés, sans s’aider les uns les autres. 
Mon avion était le MS-653.”

Malheureusement, le 17 mai 
1944, le Morane 406 piloté par le 
commandant du HLeLv 28 et réci-
piendaire de la croix de Mannerheim, 
le maj. Auvo Maunula, partit en vrille 
lors d’un exercice de tir et percuta le 
lac Pälläjärvi. Maunula, qui avait la 
force d’un ours, tira d’évidence sur 
le manche jusqu’à le briser ; il fut tué 
sur le coup. Il fut remplacé par un as 
sur Fokker et Brewster, le maj. Per 
Sovelius, qui arriva de l’escadron des 
essais en vol deux semaines plus tard.

Missions de chasse 
et de reconnaissance

Le LeLv 14, stationné sur la base 
la plus au nord, à Tiiksjärvi, près 
de la mer Blanche, fut réorganisé 
le 1er août 1942. Sa première esca-
drille avait commencé à recevoir des 
MS 406 comme unique équipement 
et ses pilotes étaient des transfuges 
d’unités volant sur Fokker D.XXI et 
ayant pour missions aussi bien la re-
connaissance que l’interception. Les 
Morane devaient reprendre à leur 
compte les missions de chasse ainsi 
que les celles de reconnaissance, de 
plus en plus exigeantes.

Le 1er septembre, le LeLv 14 
effectua sa première mission sur 
Morane 406, alors qu’il était encore 
en plein entraînement et évaluait 
toujours ses avions. Dès novembre, 
l’escadron fut pleinement opération-
nel et prit en charge l’espace aérien 
qui lui était dévolu.
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“ J’ai vu dans mon 
rétroviseur le nez d’un 
ennemi tandis qu’une 

rafale me frôlait”

RAGNAR ROSENBERG
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Le MS311 
de la 1/LeLv 14 à 

Tiiksjärvi,
en 1943.

Le Morane 
MS311 de 

la 1/LeLv 14 
arbora pendant 

une courte 
période une 

gueule de requin.

Le MS319 
de la 1/LeLv 14 

à Tiiksjärvi 
pendant 

l’été 1943.

de Viena (Carélie russe) demeu-
rait des plus calmes, et le resta en 
fait jusqu’à la fi n des hostilités sep-
tembre 1944. Mais, de temps à autre, 
il se passait quelque chose. Ainsi, le 
14 mars 1943, un détachement de 
commandos fi nlandais commença 
à détruire des entrepôts utilisés par 
des partisans soviétiques dans le vil-
lage de Jeljärvi. La LeLv 14 assura 
la couverture aérienne durant les 
quelques jours nécessaires au trans-
port du détachement sur la route 
entre Rukajärvi et Ontajärvi. Un 
détachement de six Morane 406 du 
LeLv 28 s’installa pendant quatre 
jours à Tiiksjärvi pour assurer la 
couverture aérienne durant la des-
truction des entrepôts à Jeljärvi.

Des biplans I-15bis 
pris par surprise

Le 16 mars, les commandos dé-
truisirent les entrepôts de Jeljärvi, 
sans réaction russe. Peu après, cinq 
Morane 406 de la 2/LeLv 28 escor-
tant les commandos abattirent 
deux “Tomahawk” d’une formation 
de cinq. L’un fut revendiqué par le 
sgt Vesa Janhonen.

Le LeLv 14 effectua 35 sor-
ties ce jour-là. Dans l’après-midi, 
la patrouille du cne Martti Tainio 

réussit à prendre par surprise un 
détachement de dix biplans I-15bis 
du 839 IAP, et en envoya instanta-
nément cinq au tapis. Dans le com-
bat qui s’ensuivit, deux autres furent 
abattus. Le futur as Hemmo Leino 
revendiqua deux victoires dans son 

rapport : “De 14 h 25 à 14 h 35, sur 
Jeljärvi-Kotskoma, altitude 50 m. 
J’ai aperçu en dessous de moi trois 
I-15 faisant cap à l’est. J’ai attaqué 
l’avion de tête et ai tiré dessus jusqu’à 
ce qu’il tombe dans la forêt. Ensuite, 
son ailier a viré et j’ai commencé à ti-
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MS 406 FINLANDAIS 

Morane “Mörkö“ 
MSv-633 

de la HLeLv 21 
en mars 1945.

MSv-636 de 
la HLeLv 21 

en 1946. 
L’adoption du 

moteur M-105P 
permettait au 

MS 406 
de rivaliser avec 

les La-5, Yak-9 et 
P-39.

l’ai tiré. Après ma quatrième passe 
du même genre, l’avion est parti en 
vrille et est tombé dans la forêt.

Ensuite, j’ai repris de l’altitude 
parce que j’ai vu trois avions enne-
mis supplémentaires arrivant du 
sud-ouest 500 m plus haut que moi. 
Mon ailier, le cne Anttonen, a alors 
attaqué l’avion ennemi solitaire, dont 
j’avais abattu l’ailier juste avant que le 
cne Anttonen ne me rejoigne. J’étais 
en légère courbe ascendante quand 
deux autres avions sont tombés du 
soleil en m’attaquant. J’ai mis du 
temps à faire ma manœuvre évasive 
et j’ai été touché dans l’aile ; mon train 
d’atterrissage est sorti. J’ai essayé de 
rompre en entrant dans un nuage, 
sans succès ; j’ai alors piqué vers le 
sol. Nous avons combattu au niveau 
de la cime des arbres, et je me suis 
retrouvé à quelque 12 ou 15 km au 

connaissance sur Kuutsjärvi où ils 
tombèrent sur 10 Lavotchkine. Un 
Morane fut touché mais réussit à 
rentrer à Tiiksjrvi. Les Soviétiques 
perdirent trois avions. Le cne Martti 
Kalima en abattit deux :

“De 17 h 50 à 19 h 00, Kuutsjärvi-
Ontajärvi, 1 500-50 m. J’étais leader 
de la couverture haute sur la recon-
naissance, quand quatre LaGG-3 
nous ont attaqués à Jeljärvi, deux 
plongeant sur la patrouille basse et 
les deux autres sur ma patrouille. 
Durant le combat tournoyant qui s’en 
est suivi, j’ai combattu deux Russes 
car des chasseurs qui se sont joints à 
la mêlée ont contraint mon ailier à 
décrocher. Après la première passe, 
les deux Russes se sont mis en cercle 
à 1 000 m d’altitude. J’en ai pris un 
par surprise et lui suis tombé dessus 
par le haut, suis passé au-dessus et 

rer sur l’avion qui était du côté droit. 
Il a pris feu, mais pendant peu de 
temps, puis il est passé sur le dos et 
je l’ai perdu de vue car j’ai dû cabrer 
pour éviter la collision. Mon avion 
était le MS-319.”

Le 23 mars, une paire de MS 406 
de la 1/LeLv 14 menée par le lt Martti 
Kalima abattit un I-16 à l’est du lac 
Ontajrvi. Kalima relata ainsi l’action : 
“De 8 h 40 à 8 h 45, altitude 200 m. 
Avec le sgt Nuorala, nous avons 
rencontré deux I-16bis faisant cap 
à l’est, à l’est du lac Ontajärvi. Nous 
avons réussi à les prendre par surprise 
par-derrière, et en nous rapprochant 
(à 50-70 m), j’ai tiré sur l’avion de 
gauche, qui a pris feu instantanément 
et a commencé à faire des manoeuvres 
évasives, mais le feu s’est éteint. Avec 
le sgt Nuorala, dès le début du combat 
tournoyant, nous nous sommes calés 
derrière le I-16bis, et nous avons cha-
cun tiré des rafales à courte distance, 
ce qui a provoqué le feu et l’avion s’est 
écrasé. Mon avion était le MS-326.”

Les mois suivants furent très 
calmes sur le front du sud Viena, à la 
fois dans les airs et au sol. Des avions 
ennemis furent occasionnellement 
aperçus, mais ils évitèrent systéma-
tiquement le contact.

Dix Lavotchkine 
dans la mêlée

Le 14 février 1944, les escadrons 
sur le front reçurent une nouvelle 
désignation en fonction de leur 
mission. Le LeLv 14 étant essen-
tiellement un escadron de recon-
naissance, sa nouvelle désignation 
abrégée fut TLeLv 14.

Le 13 avril, une patrouille de la 
2/TLeLv 14 menée par le cne Martti 
Kalima se rendit sur Rukajärvi 
pour une interception. Elle rencon-
tra deux LaGG-3 ; l’un fut abattu, 
l’autre parvint à s’échapper grâce à 
sa vitesse supérieure.

Le 26 mai, la 2/TLeLv 14 menée 
par Kalima était en reconnaissance 
sur Jeljärvi quand apparurent quatre 
LaGG-3 qui essayèrent de se désen-
gager. L’un d’eux tomba sous les 
coups des mitrailleuses fi nlandaises.

Le 2 juin, des paires de Morane 
des 1/ et 2/TLeLv 14 fi rent une re-

VINCENT DHORNE

OLLI RIEKKI
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Morane “Mörkö” MSv-632 du HLeLv 21 en 1946.

“ Après ma quatrième 
passe, le LaGG-3 est 
parti en vrille et est 

tombé dans la forêt”
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Le prototype du 
Morane “Mörkö” 
fut le MS-631. 
Il effectua son 
premier vol le 
4 février 1943 
piloté par 
Aarne Siltavuori. 
Le premier 
appareil de série 
fut livré à 
la 1/HLeLv 28 
le 11 juillet 1944.

Un nouveau moteur pour 
les Morane fantômes

Pour pallier l’usure de ses 
MS 406 et au manque de pièces de 
rechange, la Finlande entreprit de les 
modifi er localement. La principale 
modification fut le remplacement 
des moteurs Hispano-Suiza par des 
Klimov M-105P russes capturés, 
dont l’encombrement était le même 
que l’Hispano-Suiza à partir duquel 
il avait été développé. Mais le moteur 
russe développait, lui, 1 100 ch.

Un prototype fut commandé le 
22 octobre 1942 et un Klimov M-105 
fut monté sur le MS 406 matricule 
MS-631. L’adj./c. Aarne Siltamäki fi t 
voler le prototype pour la première 
fois le 4 février 1943. Les vols initiaux 
furent des succès. Ce prototype allait 
par la suite recevoir d’autres modifi -

rentra trois mois plus tard quand la 
Finlande décida de ne plus prendre 
part à la guerre.

Le 6 août, les huit Morane 406 de 
la 2/TLeLv 14 eurent à affronter 19 
P-39 “Airacobra” au-dessus d’On-
trosenvaara, dont l’un fut détruit. 
Un Morane fut perdu. La victoire 
aérienne fi nale de cet escadron fut 
décrite par le lt Matti Niinimäki :

“De 18 h 45 à 19 h 30, Tahkokoski-
Kypärinen, altitude 200 m. Alors 
que je m’éloignais de la base des 
nuages, j’ai vu deux “Airacobra” au 
ras du sol, et après un piqué de 800 m 
j’ai réussi à tirer sur l’un d’eux à une 
distance de 100 m ; je l’ai touché et 
l’ai fait plonger dans la forêt sous 
un angle de 45°. J’ai dû cabrer pour 
éviter une paire d’“Airacobra”, mais 
j’ai vu l’avion s’écraser dans les bois. 
Mon avion était le MS-629.”

sud-ouest de Ontajärvi. Finalement, 
je n’ai eu d’autre choix que d’essayer 
de faire face et j’ai touché l’ennemi de 
plein face. Le Russe a explosé à envi-
ron 30 m de moi, juste à l’instant où 
je passais dessous ; ce qu’il en restait 
est tombé dans un marais.

À ce moment-là, il y avait un 
Russe à environ 1 500 m d’altitude, 
qui avait observé le combat. Il s’est 
rapproché de moi mais sans jamais 
m’attaquer. Deux obus de 20 mm et 
deux balles de 12,7 mm ont touché 
mon avion, qui était le MS-622.”

Ce furent les 10e et 11e victoires de 
Kalima, qui en fi rent le “top scorer” 
(meilleur palmarès) et, en défi nitive, 
le seul as de son escadron. 12 jours 
plus tard, Kalima mena un groupe 
de pilotes jusqu’en Allemagne, où 
ils reçurent un entraînement à la 
chasse de nuit, mais ce détachement 

ERKKI WEGELIUS
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MS 406 FINLANDAIS 

Le MS-310 
à Tiiksjärvi 

pendant l’été 
1944. Il était 

affecté à Lasse 
Kurten.

Les Morane 
“Mörkö” 

du HLeLv 21 en 
visite technique à 

Luonetjärvi 
en 1946. 

41 appareils 
reçurent 

fi nalement 
un moteur 

Klimov M-105.

Carélie amena le quartier général 
à ordonner le 17 juin aux troupes 
stationnées à Maaselkä de se rap-
procher de la frontière fi nlandaise. 
Les unités du Lentorykmentti 2 
reçurent alors ordre de battre en 
retraite.

Les “Mörkö” 
entrent en action

Le 1er juillet, le HLeLv 28 reçut 
son premier Messerschmitt Bf 109 
G-2 ; il allait en recevoir dix autres 
durant le mois. Ils furent affectés 
aux escadrilles 2 et 3, tandis que la 
première escadrille reçut son pre-
mier Morane “Mörkö” à Värtsilä.

Le 16 juillet, les Morane “Mörkö” 
de la 1/HLeLv 28 entrèrent en action 

410 km/h. Il montait de 0 à 5 000 m 
en 8 minutes et son plafond opé-
rationnel était porté à 10 300 m. 
L’armement était constitué d’un ca-
non de 20 mm Mauser MG 151 entre 
les rangées de cylindres et d’une 
mitrailleuse de 7,5 mm Chatellerault 
MAC 1934 dans chaque aile.

L’offensive de l’armée sovié-
tique, qui débuta le 9 juin sur 
l’isthme de Carélie, n’eut initiale-
ment aucun impact sur le secteur 
du Lentorykmentti 2. Néanmoins, 
les escadrilles 2 et 3 du HLeLv 28 
furent combinées pour consti-
tuer le Détachement Sovelius, qui 
reçut l’ordre de rejoindre le Len-
torykmentti 3.

Le déplacement rapide de 
la ligne de front sur l’isthme de 

cations. Le principal problème était le 
refroidissement par liquide ; il fut ré-
solu au printemps de 1944. Peu après, 
deux Morane supplémentaires furent 
convertis, portant le total à trois 
durant la guerre de Continuation. 
Au 21 novembre 1945, les 41 avions 
restant avaient tous été modifi és à ce 
standard désigné MSv. Les matricules 
des 41 avions devinrent MSv-302, 310, 
313, 315, 316, 318, 319, 32l, 326, 328, 
602, 604, 605, 613, 615-617, 619, 622-
626, 629-633, 636, 639-642, 646, 649-
653, 656 et 657.

Ainsi modifié, le Morane 
“Mörkö” (Morane fantôme) attei-
gnait une vitesse maximale au ni-
veau de la mer de 445 km/h, et de 
510 km/h à 4 000 m, tandis que sa 
vitesse de croisière était portée à 

ELIAS JÄRVINEVA

AULIS BREMER

FANA557_P72A75   74 11/03/16   16:26



75

Les MS 406 
furent engagés 

sans répit de 
1940 à 1944 
contre les 

Soviétiques. 
Ici les MS-619 
et MS-643 de 
la 1/LeLv 28.

qui l’amena au sol sans autre dom-
mage. Cette mission porta le score 
d’Hattinen à six victoires, faisant de 
lui le dernier as à émerger du confl it 
russo-fi nlandais.

En une semaine, l’espace aérien 
devint de nouveau calme en Carélie 
et, le 4 septembre 1944, le comman-
dant en chef de la force aérienne 
fi nlandaise ordonna aux régiments 
aériens d’informer leurs escadrons 
de l’entrée en vigueur du cessez-le-
feu à 7 h 00. Deux semaines plus tard, 
l’armistice fut signé à Moscou.

Durant la courte guerre de 
Laponie contre les Allemands, les 
MS 406 “normaux”, autant que les 
“Mörkö”, effectuèrent des missions 
de reconnaissance à partir du 3 oc-
tobre 1944. Quatre semaines plus 
tard, la guerre fut terminée pour les 
Morane et, le 27 novembre 1944, ils 
regagnèrent leur base de temps de 
paix, à Rissala, près de Kuopio.

Au 21 novembre 1945, l’usine 
aéronautique d’État avait converti 
tous les Morane restants au stan-
dard “Mörkö”. Sur ces 41 avions, 13 
furent directement entreposés, dont 
neuf sans avoir même effectué un 
vol d’essai et de réception. Après la 
guerre, 24 Morane “Mörkö” volèrent 
à Rissala avec le HLeLv 21 jusqu’au 
11 septembre 1948. Les MSv-321 et 
MSv-651 effectuèrent les derniers 
vols de Morane en Finlande, puis 
les avions furent entreposés et fi na-
lement ferraillés en 1952.

d’effets, j’ai abandonné la poursuite. 
Le MSv est du même niveau que 
les chasseurs Yak, exception faite 
peut-être du dernier individu [sic]. 
Le Yak est très agile et leurs pilotes 
sont très habiles à ses commandes. 
Les Yak n’ont pas été en position de 
tirer. Quand les Il-2 nous ont vus, 
ils se sont collés au ras du sol et ont 
resserré leur formation. Quand j’ai 
attaqué par le côté, l’un d’eux a viré 
vers moi et ouvert le feu avec ses ca-
nons. J’ai d’évidence interrompu leur 
mission car ils semblaient disposer 
d’encore beaucoup de munitions. 
Mon avion était le MSv-631.”

Le 30 juillet en fin de mati-
née, le Détachement Vuorinen 
du TLeLv 14, qui avait été envoyé 
assister le HLeLv 28, eut à affron-
ter plus de 30 chasseurs russes à 
Tolvajärvi. Un P-39 “Airacobra” fut 
abattu, mais il n’y eut aucune perte 
du côté finlandais. Les Morane 
“Mörkö” de la 1/HLeLv 28 menés 
par le sgt Hattinen, qui avaient dé-
collé sur alerte, rencontrèrent une 
formation russe d’environ 30 Il-2 
escortés par environ 20 chasseurs. 
Le sgt Hattinen abattit rapidement 
deux “Airacobra” puis s’en prit aux 
avions d’attaque au sol, ce qui lui 
valut d’être touché au réservoir de 
carburant par les tirs défensifs des 
Il-2. Hattinen piqua à l’écart des 
avions ennemis avec son MSv-617 en 
feu, cabra et l’évacua en tirant le cor-
don d’ouverture de son parachute 

pour la première fois avec le sgt Lars 
Hattinen après qu’il eut décollé sur 
alerte de Värtsilä :

“J’ai décollé à 18 h 00 pour 
intercepter des avions se dirigeant 
vers l’ouest depuis Ägläjärvi. À 
Tolvajärvi, j’ai aperçu quatre chas-
seurs, deux à 1 000 m et deux à 
quelque 3 000 m, et au ras du sol il y 
avait six Il-2. J’ai attaqué la paire la 
plus basse, qui s’est mise à voler de 
façon très agitée. Ils ont tenté de fuir 
tout de suite et un combat tournoyant 
s’en est suivi, auquel la paire qui était 
en altitude est venue se joindre. Les 
avions soviétiques étaient très agiles 
et égaux aux MSv, il était diffi cile 
de les aligner dans le viseur. Après 
quelques évolutions, la paire qui était 
initialement en altitude a plongé au 
ras du sol tandis que l’autre a tenté 
de rompre vers l’est.

La bataille s’est poursuivie pen-
dant 15 minutes, jusqu’à ce que 
j’obtienne enfi n une belle visée sur 
l’avion que j’avais dès le début pris 
pour cible. Je lui ai envoyé une rafale 
mais il continuait à m’échapper. Ma 
seconde rafale l’a mis en feu et il est 
tombé dans un marais. J’ai essayé 
d’avoir l’autre Yak, mais il avait 
un avantage de vitesse d’environ 
20 km/h sur moi. J’ai rompu. Je me 
suis retrouvé avec la formation d’Il-2 
volant à côté de moi, et j’ai tiré, mais 
mon canon était HS. Je leur ai en-
voyé une rafale de mes mitrailleuses, 
mais, sachant qu’elles n’auraient pas 

DR
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